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BIOCHIMIE

BIEN VOIR DÉPEND D’UNE 
MÉCANIQUE MOLÉCULAIRE FINE
Le développement de la vision dépend d’un 
contrôle très fin de la proportion entre deux 
types de neurones contenus dans la rétine. D’un 
côté, les photorécepteurs (les bâtonnets et les 
cônes) déterminent la sensibilité de l’organe à 
la lumière. Ils sont particulièrement abondants 
chez les animaux dotés d’une vision nocturne. 
De l ’autre, les cellules ganglionnaires, aux-
quelles les précédents sont connectés, assurent 
par leur nombre la résolution de l’image, comme 
les pixels d’un appareil photo numérique. Dans 
un article paru dans la revue Cell Reports du  
28  mars, Jean-Marc Matter, maître d’ensei-
gnement et de recherche au Département de 
biochimie (Faculté des sciences), et ses col-
lègues dévoilent le mécanisme qui permet  
d’obtenir précisément le bon nombre de cellules 
de chaque type.
Photorécepteurs et cellules ganglionnaires 
sont issus du même stock de cellules souches. 
Au cours du développement, environ 30 % 
d’entre elles commencent à produire une pro-
téine, le facteur de transcription ATOH7, 
dont on sait – si sa concentration dépasse un 
certain seuil – qu’elle déclenche un processus 
de différentiation qui aboutit à la production 
d’une cellule ganglionnaire.
Les biochimistes ont découvert qu’à un cer-
tain moment, ATOH7 active un autre facteur 

de transcription (HES5.3) avec comme résul-
tat de freiner le cycle de division cellulaire. 
Conséquence : le taux d’ATOH7 augmente. 
Dans un tiers des cas, donc 10 % des cellules de la 
rétine, cette hausse est suffisante pour que la dif-
férentiation démarre. En même temps, le proces-
sus de division cellulaire est arrêté. Le nombre de 
cellules ganglionnaires produites à cette étape va 
déterminer l’acuité visuelle de l’œil adulte.
« La nature règle les proportions de photorécepteurs 
et de cellules ganglionnaires par une compétition très 
fine entre différents facteurs de transcription souvent 
antagonistes, explique Jean-Marc Matter. Ces 
proportions varient d’une espèce à l’autre. Elles 
déterminent dans une large mesure notre per-
ception visuelle. » AV

MICHEL JEANNERET 
�PARMI LES LYNX
Fondée à Rome en 1603, 
l’Accademia nazionale dei Lincei 
(Académie nationale des lynx) 
a décerné le « Prix international 
Antonio Feltrinelli pour la culture 
littéraire de la Renaissance » à 
Michel Jeanneret, professeur au 
Département de français (Faculté 
des lettres). Le prix sera remis 
au Palazzo Corsini de Rome en 
novembre 2013.

PRIX D’OPHTALMOLOGIE� 
POUR FARHAD HAFEZI
Farhad Hafezi, professeur au 
Département de neurosciences 
cliniques (Faculté de médecine), 
est l’un des trois lauréats du 
Prix Carl Camras Translational 
Research Award 2014 décerné  
par l’ARVO, la plus grande 
association internationale de 
recherche sur la vision.
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